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Sentimens d'un François fur rélév.ation de tAbbi \

Comte de Berm^ à la pourpre*

Oan s doutr Cldment efl jaloux

De réunir h Ton g qde fubllmc,

Ce tribut d'amour & d'efb'ine

Que fon prédéceflTeur a mi:rué de noua.

Son exaltation h peine cft déclarée

Que répandant fur nous los premières faveurs.

Il élcvc Bernis à la pourpre facrée;

Peut-il mieux nous prouver qu'il veut gagner nos coenis.'
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Chanfon^ fur l'air: Qu^on ne me parle plus de

guerre,

Jt\ N G L o ( â I ne partez pas fi vite,

Prcflez - vous moins i

Vo'is avez fait conrte vifîte

Chez nos Malouins.

Que diront vos compatriotes?

Dans leurs chanfons :

Vous n'avez pas quitté nos côtfs

Saus Aiguillon. -

Àpolîrophe au mieux compofé des corps pojjthlesm

JLndignes fuccefleurs de Barth & de Trouîii

,

Do quoi fert à l'Etat votre illufhe naiflTance ?

Ces héros roturiers ont enrichi la France

Et vous la réduifez à deux doigts de fa fin C*)

; . .f 4

(*) Ces vers contre les officiers de la marine , ont

<té faits apiès la défaite de M. de Conflans.


